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Description de la sortie : 

 
Et c'est parti pour le début du second weekend du stage perf !  
Aujourd'hui, c'est avec Valentin que je vais descendre, encadré par Cécile. Pour continuer la 
pratique de l'équipement, nous nous rendons au Gouffre Pouet-Pouet, à une demi-heure du gîte 
spéléo GCPM où nous logeons. Nous avons de la chance, la pluie s'arrête tout juste au moment 
de sortir du véhicule pour nous changer ! Seulement 5 minutes de marches dans un champs sont 
nécessaires pour rejoindre le discret trou, facile à trouver grâce aux indications sur le topo qui nous 
a été remis la veille au soir. 
Notre objectif se situe à -104m, à la séparation entre le réseau fossile et l'actif. Ce n'est pas 
énorme mais nous sommes là pour apprendre à équiper le plus proprement possible. Nous ne 
souhaitons pas nous mettre la pression d'un objectif trop ambitieux que nous n'atteindrons pas 
(avec le matériel en trop qui va avec). Nous allons essayer de nous relayer le plus régulièrement 
possible. 
Après un petit brief avec Cécile, c'est Valentin qui attaque l'équipement par la pose d'une main 
courante permettant de s'approcher de la première tête de puits, qui n’est en fait qu’un ressaut 
après une douce descente sur quelques mètres. Une corde est déjà présente sur cette tête de 
puits (sur un seul amarrage). Il nous faudra équiper par-dessus celle-ci. Valentin attaque 
l’équipement quand d'un coup on le voit opérer un demi-tour pour rapidement remonter. Au 
moment où sa tête sort du trou, il me regarde en disant quelque chose comme "heu, Thibaut, ça te 
dit plutôt de commencer ? Il y a des grosses araignées... ET J'AIME PAS LES ARAIGNEES !"  
Pas de soucis, je prends donc le relai. Les araignées en question sont en fait des pholques 
(minuscule corps, très longues pattes) : un petit souffle suffit à les faire s'enfuir, mais il est vrai 
qu'elles sont plutôt nombreuses. Je ne suis pas fan mais c’est supportable. Je descends un peu 
pour équiper la suite. Tient, un spit au plafond, ça sera l'occasion de poser mon premier AS ! Mais, 
mince... comment ça se pose un AS au plafond ? "CECIIIILLLEEE ?" Je remonte en surface pour 
que l'on puisse regarder ça tous les trois, le début de la cavité étant plutôt étroite. En plus il 
commence à faire beau ! Là on se dit qu'on a vraiment bien fait de ne pas avoir comme objectif de 
toucher le fond :D  
Après le petit court théorique, je redescends pour la pratique. R3, P8, R7 : c'est un peu étroit mais 
rien d'insurmontable. Je trouve cette cavité agréable à équiper pour le moment. Fin de corde, je 
repasse le relai à Valentin au début du Puits de l’Amitié, un P22 en deux parties. La corde présente 
à demeure continue son chemin et commence à nous agacer car nous complique le travail en ne 
nous permet pas de travailler correctement la lecture. Cécile descend alors en première pour 
partiellement déséquiper le puits, nous remettrons l'équipement tel qu'il était après coup. Elle 
remonte avec une vis de plaquette qu'elle tient entre ses dents. Il se trouve qu'elle n'avait pas de 
joint et a été rattrapée de justesse. 
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Valentin attaque l’équipement de la descente, nous le rejoindrons à la moitié du puits, sur un palier, 
là où un bras du réseau se sépare pour aller former le puits Saint Feuillien, juste après quelques 
ressauts, qui n’est pas notre objectif. La corde du début continue en direction de ce réseau 
secondaire. On se dit avec Cécile que l'on va commencer à manger ici, pour gagner du temps, 
pendant que valentin continue d'équiper la seconde partie du P22. Cécile pose le bidon un peu en 
hauteur, à un endroit qui semble prévu pour ça. J'ai oublié de prendre une fourchette / cuillère pour 
la salade de riz, mais mon descendeur fera très bien le relai. Après s'être rassasié, nous nous 
préparons à rejoindre Valentin qui arrive en bas du puits. En voulant attraper le bidon pour le 
fermer et le ranger, je fais basculer celui-ci. Pas si stable finalement cet endroit. Il commence à 
tomber dans le ressaut avant le puits Saint Feuillien, 4m plus bas que nous. Ouf, il ne s'est pas 
trop vidé et a rapidement stoppé sa course. J'utilise la corde à demeure qui part justement dans 
cette direction pour aller le récupérer et gagne par la même occasion le surnom de "Hubert" car... 
"Hubert livre le repas même au fond des puits !". Merci Cécile pour ce fou rire ! 
Nous rejoignons Valentin qui commence son repas à son tour. En attendant je reprends 
l'équipement de la suite, un R6 avec un début étroit. Un très léger filé d'eau coule à partir d'ici, 
difficile de l’éviter en équipant. Ça ne sera pas facile de supprimer les frottements mais je ne m’en 
sors pas trop mal. Je les attends une fois en bas, avant le méandre qui fume. Valentin passe de 
nouveau devant, suivit de Cécile. Le méandre a été ouvert à l'explosif mais qui relativement étroit, 
bas, inconfortable. J'entends au loin que Valentin s'est coincé le dos, mais ça semble aller pour le 
moment. Il va souffrir ce soir quand les muscles auront refroidit. Il équipe le P12 à la sortie du 
méandre, descend et commence à poser la main courante permettant d'accéder au P27, notre 
dernier puits, car l'heure commence à être bien avancée.  
Je les retrouve et attaque immédiatement ce dernier puits. La tête de puits est beaucoup plus 
haute que je ne l'avais observé. Pas facile de trouver la bonne position pour l'atteindre, en 
opposition, pour poser les amarrages. Cette dernière descente est vraiment belle ! -104m nous y 
sommes, notre objectif ! Il faut remonter sans tarder pour respecter nos horaires. 
Je passe en premier et enchaine jusqu'à me retrouver au palier à la moitié du Puits de l’Amitié. 
Valentin déséquipe. Cécile me rejoint en surchauffe et commence à retirer des couches. Cette fois-
ci j'avais pensé à me dévêtir avant de remonter ! Cécile échappe son gant qui roule vers le ressaut 
d'accès au puits Saint Feuillien, mais facile à récupérer. Au moment de se réhydrater, c'est cette 
fois la bouteille qu'elle échappe qui roulera doucement de l'autre côté, côté seconde partie du Puits 
de l’Amitié… là où Valentin remonte. Je n'arrive pas à la rattraper et elle fera une chute de 10m. 
Par chance, la ligne sur laquelle remontait Valentin était légèrement décalée par rapport à nous, 
grâce à un fractio. Valentin redescend pour récupérer la bouteille (qui n'a pas explosée). On s'est 
fait une petite frayeur là quand même. 
Valentin passe devant pour terminer la remontée jusqu'à la surface, suivi de Cécile qui aura mis 
"Sea Shanty Medley" en boucle sur son téléphone pour progresser en rythme. Je déséquipe la 
suite jusqu'en surface sans aucune difficulté.  
Nous arrivons au gîte à 18H30, exactement l'heure à laquelle nous nous étions engagés à rentrer.  
 
C'est une belle cavité que nous avons visitée, l'équipe a bien fonctionné et j'ai l'impression d'avoir 
bien progressé en équipement ! Que demander de mieux ? 
 


